
A quoi ? comment ? p o u r q u o i ? Qui construi t l 'histoire ? des 
indiv idus ? des groupes sociaux ? des condi t ions pol i t iques , 
techniques et sociales globales ? Il faut par exemple , mesurer 
les incidences é lémentaires de la s i tuat ion géographique 
sur une entreprise . Toutes les col lectivités industriel les 
do ivent par t i r à la recherche de leur arbre généalogique. 
L'histoire se doi t de réhabi l i ter les entreprises , fondement 
de la richesse nat ionale : l ' industrial isat ion, si proche 
pourtant , est un phénomène quasi inconnu quand on sait 
tout sur la guerre des Gaules . Et puis , l 'heure est venue 
d'examiner de façon cr i t ique avancées et reculs de la science 
et de la technique. Il faut cesser de progresser à l'aveuglette, 
déterrer , p o u r se r é a p p r o p r i e r ce que nos pères ont réalisé et 
qui a sombré dans l'oubli. L'histoire est une mémoire , une 
culture, un savoir patronal et ouvr i er , technique et 
commercia l . 

C h a q u e lieu de product ion est unique dans ses 
développements techniques, commerc iaux , économiques et 
sociaux. La culture industrie l le do i t être considérée comme 
aussi valor isante que la culture scientif ique ou art ist ique. Et 
il n'y a qu'une al ternat ive : la m é m o i r e col lective ou l'oubli. 
Il faut associer le présent au passé, sans oubl ier que le présent 
est notre passé, que le futur est notre présent. 

Proposition de plan pour la brochure 

Introduct ion : 

1980 ; année du p a t r i m o i n e 

Le pa tr imoine industriel de la France, c'est à dire son 
his to ire économique , sociale et technique est contenue dans 
les papiers des entreprises qu'il s'agit de conserver, de classer 
et d'exploiter. 
Qu'est-ce que les archives d'entreprises ? 

- traces du déroulement de l 'histoire de l'entreprise, plutôt 

que de son passé : papiers certes jaunis, mais qui témoignent 

d'une dynamique . 

P o u r q u o i ne pas les détruire ? 

- pour écrire des histoires d'entreprises que les seuls 
témoignages oraux ou les archives administrat ives ne 
peuvent permet tre de reconst i tuer. 

C o m m e n t les classer ? 
- Cons t i tuer s ix grands fonds : 
A r c h i v e s commerciales 
A r c h i v e s f inancières 
A r c h i v e s sociales 
A r c h i v e s techniques 
A r c h i v e s publ ic i ta ires et dossier de presse 
A r c h i v e s i conographiques 

- recruter des archivistes qui n'ont pas besoin d'être 
chartistes mais historiens , sociologues , technologues, 
économistes compétents en techniques documentaires . 
- associer à ces archivistes , lors du tri et du classement, un 
cadre ges t ionnaire et un technicien, capables de restituer les 
documents dans la dynamique du développement de 
l'entreprise. 

C o m m e n t les conserver ? 

- sur place (en l'état ou micro-f i lms) 

- les verser aux archives de France (dépôts nat ionaux ou 
départementaux) . 

- const i tuer des fonds privés (régionaux ou par branches 
industrielles) 

C o m m e n t les faire connaî tre : publ ier des catalogues et des 
inventaires . 

C o m m e n t financer ... 

Thème 6 
Pourquoi souhaiter diffuser la Culture Technique ? 

G r o u p e u n i q u e : R a p p o r t e u r M . C . G A R Y 

Pourquoi souhaiter diffuser la 
Culture Technique ? 

C e thème qui soulève une quest ion très générale n'a 
malheureusement att iré que peu de part ic ipants . N o u s 
ét ions 6 au plus, et réduits à 4 l 'après-midi. 
Le rapprochement des termes culture et technique est 
problémat ique . La recherche d'une déf in i t ion de cette 
express ion a semblé nécessaire, mais le g r o u p e n'est pas 
parvenu à en t r o u v e r une qui soit acceptable. 
Le g r o u p e a donc convenu de supposer que ce terme avait un 
sens usuel et a tenté de le s i tuer dans la cul ture de la société. 
Le g r o u p e a été condui t à établ ir un certain n o m b r e de 
constats sur la manière dont la cul ture technique était perçue 
ou vécue par l'ensemble de la> société, et plus 
part icu l ièrement française. D e s exemples ont été donnés, 
tels que l'angoisse engendrée par l ' ignorance technique ou le 
dédain m a r q u é par certains mi l i eux . U n e spécif icité 



française semble en o u t r e être un refus du réel, un refuge 
dans la spéculat ion abstraite , une évaluat ion conservatr ice 
des r isques . Trad i t ionne l l ement , la société française a 
toujours déva lor i sé le technique en laissant se déve lopper un 
enfermement des techniciens , en préférant la spéculat ion (?) 
sur les r isques d'une entrepr ise technique, à une évaluat ion 
pragmat ique . P a r ai l leurs , il existe au niveau des ind iv idus , 
un potent ie l d ' innovat ion certain, mais qui reste au stade de 
la grat i f icat ion indiv idue l le , mais qui ne peut , sans 
except ion , être exp lo i t é au niveau de la société. 
Les cycles de déve loppement de la cul ture technique et de la 
cul ture scienti f ique sont à d i s t inguer clairement, d'une part , 
l ' innovat ion technique ne part ic ipe pas directement au 
déve loppement de la connaissance scientif ique, et d'autre 
part , elle ne saurait p r e n d r e ses racines dans une société 
p r i v é e d'une cul ture scienti f ique. Il y a cohérence mais non 
dépendance (phonographe , r a d i o , aviat ion. . . ) 
N o u s avons discuté un certain n o m b r e d'ouvertures 
possibles p lutô t que de chercher à conclure. La réponse au 

p o u r q u o i a été évoquée à travers les po int s suivants : 
- mainten ir et fa ire c o m p r e n d r e la d is t inct ion entre science 
et technique. 

- favor iser la c o m m u n i c a t i o n entre les différents groupes de 
spécialistes entre eux et avec les sous-spécialistes. 

- récherche d'une desal iénation vis-à-vis des objets 
techniques du quot id ien . 
- l'objet technique peut parfo i s être l ' instrument d'une 
manipulat ion (d'ordre po l i t ique , commerc ia l . . . ) , et de ce 
fait, une act ion dans le sens d'un p o u v o i r cr i t ique sur cet 
objet et la lutte contre toute manipu la t ion peuvent être 
entrepris . 

- favor iser un vér i tab le esprit cr i t ique vis-à-vis de la 
technique afin d'éviter la f o r m a t i o n d'ornières et de 
stéréotypes contra ignants et nuis ibles à l ' innovat ion 
(moteur à eau, m o u v e m e n t perpétue l ) . 

- dérégulat ion et nouvel les in i t iat ives . Recherche d'une 
adaptat ion aux nouveaux contextes . 

La grève des raffineurs de La Villette (20 avril 1879) 




